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Un des temps forts de la Y/e au centre Adrech (Aix-en-Provence): chaque samedi, résldents et amis du centre se retrouvent pour écouter un contérencler ou autour d'une guitare. 
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Amblance aftairée pour le «club" de cu/sine de Cognac. 
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ele ... qui en produit un autre ... et 
celui-ci un autre. Et les cercles sont de 
plus en plus larges,, ni. C'est ainsi que 
Josemaria Escriva décrivait l'apostolat 
dans !'Opus Dei, un apostolat personnel, 
propre au lak engagé dans les activités 
du monde. Cependant, pour beaucoup, 
le premier contact avec «l'CEuvre» 
s'effectue par le biais d'un «Centre", 
dans lequel plusieurs membres, asso­
ciés avec d'autres, menent ensemble 
une activité collective: centres culturels 
(voir notre artic/e sur les clubs Fontneuve 
et Fennecs, F. C. nº 713 du 12/09/91 ), 
résidences d'étudiants, mais aussi 
ceuvres a caractere social tres diver­
ses qui s'adressent alternativement aux 
gan;:ons ou aux filies, les activités 
pastorales de !'Opus Dei suivant tou-

iours un principe de non mixité. Un 
exemple, Dosnon, une école hóteliere 
ultramoderne installée pres de Soissons, 
dans l'Aisne. "Nous cherchions un en­
droit a la campagne pour organiser 
retraites et rencontres diverses, expli­
que Betty, responsable de Dosnon. A 
coté du centre de rencontres, nous 
avons envisagé de construire une école 
hoteliere pour jeunes filies, qui en assu­
merait le fonctionnement. Cette école 
serait un formidable potentiel de déve­
loppement pour la région, l'une des plus 
défavorisées de France.» 

1 

osnon est une initiative a carac­
tere professionnel et la moitié de 
son équipe pédagogique ne fait 
pas partie de «l'CEuvre». Si elles 

le désirent, les éleves peuvent suivre 
une formation spirituelle et doctrinale, 
assurée par la Prélature. «Tout ce que 
fait l'Opus Dei, explique Betty, a un 
caractere apostolique, son seul butétant 
de faire connaitre le message chrétien. 
Et !'esprit de l'hótellerie est une base 
formidable pour comprendre et aimer 
la vocation chrétienne. Peu a peu, les 
éleves découvrent ce que représente 
une vraie compétence dans leur do­
maine : savoir sourire au bout d'une 
journée harassante, découvrir le détail 
qui procurera le bien-etre, par exemple 
soigner particulierement une chambre 
contenant des médicaments, qui si­
gnale la présence d'un malade ... Et 
c'est avec une entiere liberté que peu a 
peu elles s'intéressent a une formation 
chrétienne.» 
Autre lieu, autre public : Garnelles, 

centre culture! pour les étudiants, a 
Paris, entre les Invalides et l'Alma, ac­
cueille chaque semaine une centaine de 
jeunes gens. «lci, chacun se sent accueilli 
dans une ambiance familiale", m'expli­
que avec enthousiasme Vincent, qui 
poursuit une these de philosophie. Outre 
l'oratoire, piece-clé de tout centre de 
l'CEúvre, Garnelles abrite un labyrinthe 
de salles d'études et meme, pour les 
solitaires, des petits bureaux équipés 
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d'ordinateurs. «Mais attention, nous ne 
sommes pas une usine a «prépas», 
remarque Vincent. Les gens qui vien­
nent ici sentent tres vite un style, fait 
d'esprit de service, d'attention aux 
autres et d'entraide.» 
T ravaux dirigés de maths, éthique bio­

médicale, cycles de philosophie sur le 
droit et la justice : le paysage est varié 
et s'établit a la carte. Le public de 
Garnelles? «Tres représentatif de la 
population parisienne. Beaucoup d'étu­
diants ne sont pas pratiquants. lls vien­
nent invités par un ami, et tres vite 
nouent des relations amicales avec 
d'autres personnes. Dans une conver­
sation .personnelle, ils reconnaissent 
souvent le besoin d'approfondir leur 
formation chrétienne. Pour ceux-la, 
Garnelles propase des cours de forma­
tion doctrinale, des temps de priere 

-dirigée a l'oratoire, une direction spiri­
tuelle.» A Garnel s, flotte étrangement 
un je ne sais que Je féminin : un pot de 
fleurs dans l'eritrée, un napperon bien 
placé, beaucoup de détails contribuent 
a une ambiance de bien-etre conta­
gieuse. "Le centre est administré par 
une équipe de membres féminins de 
l'Opus Dei qui en assument l'entretien, 
explique Vincent. On les appelle numé­
raires (2) auxiliaires, parce qu'elles sont 
auxiliaires de taus les apostolats. La 
premiere formation que nous donnons 
ici passe par l'ambiance du centre, et 
elles en sont responsables au premier 
plan. Le travail caché de Marie á 
Nazareth, ce sont elles qui le vivent le 
mieux. Ces personnes habitent dans 

---------------~ 

une partie distincte de la maison, et 
elles sont salariées par le centre. » 

Dans une dizaine de villes, divers cen­
tres de !'Opus Dei ont essaimé a travers 
la France, depuis 1953, date des dé­
buts de la Prélature dans l'Hexagone. A 
Aix, «La Roliere» pour les filies et 
«Adrech» pour les garcons abritent pele­
mele des activités de formation pour 
les parents, un centre culture! (pour les 
étudiants) et un club (pour les plus 
jeunes). La formation spirituelle et 
doctrinale ressemble trait pour trait a 
celle dispensée dans les autres centres 
de l'CEuvre. Mais un petit air aixois 
caractérise toutes les autres activités, 
et souvent un zeste de fantaisie. Ainsi , 
La Roliere vient-elle d'organiser son 2e 
festival de la chanson, avec d'autres 
clubs, venus de Toulouse, Marseille et 
Grenoble. Du coté des garcons, se 
succedent conférences, ciné-clubs, et 
récits de voyage. Chaque samedi, le 
foot-ball réunit une équipe nombreuse 
de jeunes sportifs qui, apres une bonne 
douche, viennent se recueillir devant le 
Saint-Sacrement ex posé. 

A 
Aix ou á París , les batiments qui 
abriteront de futurs centres ont 
été acquis selon des procédures 
variables. Mais le principe est 

toujours le meme : !'Opus Dei en tant 
que tel n'est jamais propriétaire des 
murs abritant une activité menée par 
lui. A Garnelles comme á Adrech, un 
groupe de parents et amis ont consti­
tué une société civile immobiliere et 
négocié l'acquisition d'un emprunt. Puis 
les membres et coopérateurs (3) de 
l'CEuvre ne ménagent pas leurs efforts 
pour obtenir subventions et do ns aupres 
des entreprises et des particuliers, en 
plus de ce qu'ils peuvent apporter eux­
memes. 
Cependant, beaucoup de personnes 

touchées par !'esprit de !'Opus Dei vi­
vent tres éloignées d'un centre et es­
saient, la oú elles sont, de vivre 
pleinement l'idéal qui s'est imposé a 
elles. T el est le cas de Vincent et Marie- •• 
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juridique, je leur explique que la loi sur 
l'avortement bafoue le droit naturel. 
Meme chose pour le divorce. En cours, 
les résultats sont parfois houleux mals 
j'ai toujours l'expérience que les étu­
diants en dernier ressort apprécient 
mon attitude. A chaque fin de cours, 
plusieurs viennent me parler plus a 
fond. C'est aupres des étudiantes que 
je rencontre les réactions les plus vio­
lentes mais aussi les conversions les 
plus profondes.» 
Les membres de l'Opus Dei essaient 

toujours de répondre aux inquiétudes 
profondes de ceux qu'ils cotoient. lnfir­
mier manipulateur en radiologie a l'Hó­
tel-Dieu de Paris, pere de 4 enfants, 
Jean-Luc rec;:oit les patients les plus 
divers, «depuis le petit bobo jusqu'au 
canceren phase terminale, en passant 
par les clochards», dit-il. «Ces contacts 
sont brefs mais toujours intenses, expli-

L'oratolrs d'Adrsch 
(enhaut} 
s'lllumlne pour 
l'adoratlon da 
Salnt-SScrsment. 
A drolte, une Blsve 
de l'lcole Dosnon, 
orlglnalrs 
de Blrmanle. 
Cl-contre, 
li Cognac, Vlncent 
et Marle-Nollle 
(li drolte sur 
la photo} entourls 
de leurs amis. 
En bas, Jean-Luc 
Nava«o, lnflrmler 
manlpulateur au 
servlce radlologle 
de l'HIJtel·Dleu 
¡¡ l'arls. 

que Jean-Luc. J'essaie de recevoir les 
malades en pensant que j'ai le Christ 
devant moi. T out de suite nalt la sympa­
thie, le dialogue. Si le Christ s'occupe 
de nous qui sommes bien portants, 
comment ne pas penser qu'll s'occupe 
d' eux plus encore? C' est Lui qui met une 
personne compatissante sur leur che-

min et ils la reconnaissent tout de suite. 
C'est vrai, il faut etre «gonflé» pour dire 
a un malade que sa souffrance a une 
valeur. Mais les gens qui souffrent sont 
devant l'essentiel. 11 n'y a que la relation 
a Dieu qui peut les aider. Pour leur 
montrer qu'ils ont un trésor d'interces­
sion entre leurs mains, je leur demande, 
apres leur avoir parlé de la Foi, de prier 
pour moi. lntérieurement, j'adresse en­
suite cette priere aux intentions de 
l'CEuvre, et de son prélat actuel, Mgr del 
Portillo. La force de ne jamais m'habi­
tuer a recevoir un malade, je la trouve 
dans les sacrements, la priere, la for­
mation de l'CEuvre. Sinon, je serais 
comme beaucoup d'autres, qui sont 
pris par la routine ou peut-etre se prote­
gent devant la souffrance." 

R 
esponsable d'une école primaire 
a Reims, Janine fait quotidien­
nement la meme expérience. «11 y 
a de nombreuses années, ra­

conte-t-elle, mon fils est tombé tres 
malade. Le pronostic des médecins 
laissait peu d'espoir. Nos amis nous 
fuyaient, ne sachant que nous dire dans 
ces circonstances difficiles. Totalement 
désemparés, mon mari et moi avons 
écrit au fondateur de l'CEuvre. Tres vite, 
nous avons rec;:u une lettre de lui : Mgr 
Escriva ne nous donnait aucune lec;:on •• 
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LES EDITIONS LE LAU~IER, 
VOUS.PRESENTENT LA. PREMIERE BIOGRAPHIE ILLUSTREE 

DU FUTUR BIENHEUREUX JOSEMARIA ESCRIVA, 
DESPAS 
SURLANEIGE 
par Denis M.Helming. 
La vie de ce pionnier 
de la spiritualité Jaique. 
Les 71 photos et les 11 quadris 
s'integrent dans le texte 
en y apportant 
un enrichissement. 
Format 22 x 26 cm. 
80 pages. 60 F. 

et les livres de Josemaría Escrívá 

CHEMIN 
Un classique de la 
spiritualité. 999 points 
pour la méditation : 
Confidence d'ami, 
de frilre, de pilre ... 
pour faire surgir en 
. toi que/que pensée 
qui te frappe, pour 
que ta vie 
s'améliore, et que tu 
t'engages dans des 
chemins de priilre et 
d'Amour. 
216 éditions 
en 37 langues et plus 
de trois millions 
d'exemplaires. 
fl' édition frani;aise. 
Format 10 x 15 cm. 
268 pages. IS2 F. 

s 'articule en 
1050 points pour un 
approfondi$sement 
de la vie spirituelle 
308pages. 
Format 13 x 20 cm. 
Deux couleurs 
'10F. 

SILLON 
s 'articule en 
1000 points portant 
spécialement sur les 
vertus chrétiennes 
Format 13 x 20 cm. 
304pages. 
Deux couleurs. 
106 F. 

Contemplation de la 
passion du Seigneur, 
suivant le traditionnel 
chemin de croix. 
Format 13 x 20 cm. 
14 quadris. 
126 pages. BO F. 

ENTRETIENS 
AVEC 
MGR IJSClllVA 
Présentation 

HEZ V
oTRE de 1a spiriwalité 

TE e de /'Opus Dei, 

EN VEN · p1A R sa finalité, son . · RE ()U 1 l'l . organisation, 

Ll.,.nAI. . .. NDANCE sesapostolats ... ~ PO 3' édition. 

CORRES Format 13 x 20 cm. AUX 230 pages. 93 F. 

EDITIONS LE LAURIER 

Méditations pour les 
principales fétes 
liturgiques. · 
376 pages Format 
13x20cm 111SF. 

SAINT ROSAIRE 
Méditations des 
mystéres 64 pages, 
Format 10x15cm. 
31S F. . 

16, rue Cortambert- 75116 París 
Té/. : (1) 45 03 40 70 
Fax: (1) 45 03 1~07 .. 

CATALOGUE DES TITRES DISPONIBLES SUR SIMPLE DEMANDE 

24 FAMILLE CHRETIENNE N'746 

11 VRAI IECRO DE 
-[~[[]~[][JIB w~íl~ 

de morale. 11 nous disait a quel point il 
souffrait avec nous et nous encoura­
geait a faire tout notre possible pour 
sauver notre enfant. Cela nous a donné 
la force nécessaire pour continuer nos 
démarches. Aujourd'hui, mon fils est en 
bonne santé. Depuis, j'essaie d'imiter 
cette affection que nous a témoignée le 
fondateur de l'Ciuvre. Les enfants que 
je cótoie ne sont pas malades mais, 
trop souvent, ils souffrent de difficultés 
familiales ou d'échec scolaire. Dans 
ces situations délicates, je demande au 
fondateur de l'Ciuvre de me souffler les 
mots qu'il faut dire aux parents, a l'en­
fant, pour leur donner le courage de se 
battre, et leur faire sentir l'amour de 
Dieu pour eux. Pour se rapprocher de 
Dieu, ils ont besoin de rencontrer un 
amour plus terrestre, a l'image de celui 
de notre Maltre.» 
A entendre Janine, Jean-Luc et tous 

les autres, l'on en vienta se demander, 
comme beaucoup l'ont faitdepuis 1928, 
s'il n' existerait pas en effet un secret 
dans l'Opus Dei ? A en croire le fonda­
teur de l'Ciuvre lui-meme, ce secret. 
existe bien : c'est la priere. N. V. 

(1) Extrait de ·Chemin». Le Laurier. 
(2) L'Opus Dei comprend des membres •surnu­
méraires» (la'ics célibataires ou mariés, qui se 
donnent a Dieu dans leur état), •numéraires» 
(clercs et la'ics qui se dédient a Dieu dans le 
célibat apostolique et vivent d' ordinaire da ns un 
centre), et •agrégés» (vivant le célibat apostoli­
que comme les précédents en restant dans leur 
famille naturelle). Sous ces diverses dénomina­
tions, la vocation reste la meme pour taus (voir le 
•Que sais-je» nº 2207 p. 70). 
(3) Sans etre membres de l'Opus Dei, les 
coopérateurs l'aident par la priere, des dons ou 
leur travail. lis peuvent etre non-catholiques ou 
non-chrétiens. 
(4) Pour taus renseignements, contacter : 
Prélature de !'Opus Dei en France, 5, rue Dufrénoy, 
75116 París. Tél.: (1) 45.04.77.12. Et aussi: 
Ecole Hótelliere Dosnon, 2, ruede l'Eglise, 02220 
Couvrelles. Tél.: (16) 23.74.12.44. 
Garnelles, 6, rue Jean Nicot. 75007 París. Tél. : 
(1) 45.51.30.86. 
La Roliere, 28, rue Jacques de la Roque. 13100 
Aix en Provence. Tél. : (16) 42.96.48.43. 
Adrech, 14, rue Jules Isaac, Aix en Provence. 
Tél. : (16) 42.21.51.73. 
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